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Mes expériences dans le 

National Socialist Underground 

en Allemagne dans les années 1970 
  

par Gerhard Lauck 
    

Suite du numéro précédent 

  
   Je prononce un bref discours lors d'une réunion à laquelle participent des na-

tionalistes de plusieurs pays européens. 

   Par coïncidence, je rencontre d'autres participants après la conférence dans une 

grande salle de bière.  L'un d'entre eux fait partie de la Luftwaffe allemande 

d'après-guerre.  (Pendant les années suivantes, il nous envoie un don chaque fois 

que son unité s'entraîne aux États-Unis). 

  Plusieurs d'entre nous, dont des Espagnols, marchent jusqu'à la Feldherrnhalle.  

Nous nous tenons à l'endroit exact où se trouvait la plaque commémorative des 

martyrs du 9 novembre 1923.  Nous levons les bras en faisant le salut hitlérien.   

Et chantons le lied de Horst Wessel. 

   Les passants sourient. 

  

   Trois camarades veulent chanter une chanson.  Mais chacun connaît un texte 

différent.  L'ancien Stormtrooper connaît le texte national-socialiste.  Le camara-

de qui a fui la zone communiste connaît le texte de la Volksarmee.  Moi, je con-

nais le texte de la Bundeswehr.  (J'avais mémorisé le texte au dos d'une pochette 
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de disque).  

  

   Un camarade et moi sommes assis autour de la table de sa cuisine.  On sonne à 

la porte.  Il va à la porte et revient avec un ami.  Nous nous asseyons tous les trois 

autour de la table.  Mon camarade nous présente. 

   "Gerhard, voici mon ami X. C'est le chef de la police." 

   "X, voici Gerhard Lauck.  Il est le chef du NSDAP/AO." 

    Je suis surpris et choqué.  "X" est également surpris.   

   "X" saute en l'air.   

   Et me serre la main ! 

  

   Je suis assis avec un camarade dans sa maison.  On sonne à la porte.  Le facteur 

livre un paquet.  Mes collègues l'avaient envoyé par courrier de surface quelques 

semaines auparavant.  Il contient plusieurs de nos nouvelles grandes affiches à 

croix gammée "DIN-A2" - environ 17 x 22 pouces. 

   Plus tard, j'accroche l'une de ces grandes affiches à la fenêtre lorsque le train 

traverse la gare de Magdebourg, dans la zone communiste.   

   Par expérience, je savais que le train s'arrêtait peu avant d'atteindre la gare.  

Pendant cet arrêt, j'ai rapidement placé l'affiche à l'extérieur de la fenêtre de la 

salle de bain.  Puis je me suis précipité vers le wagon suivant.  J'ai passé la tête 

par la fenêtre.  Et j'ai vu l'affiche flotter au vent alors que nous traversions la gare, 

qui était pleine de monde.  

   Ce type d'affiche est ensuite utilisé pour une action de propagande à grande 

échelle.  Elles sont placées sur les viaducs de l'autoroute.  Une section de l'auto-

route de la Ruhr est fermée pendant plusieurs heures, le temps que les autorités 

les enlèvent. 

  

   Je suis assis avec un camarade dans sa maison.  Le téléphone sonne.   Son par-

ent dit qu'il y a un reportage sur un national-socialiste américain à Hambourg qui 

a été expulsé.  J'étais à Hambourg quelques jours auparavant.  Y a-t-il un lien ? 

   Je décide de retourner à Hambourg pour le découvrir.  En chemin, j'achète un 

journal et vois un article avec ma photo.  La légende prétend que j'ai "disparu 

sans laisser de trace". 

   A Hambourg, je demande à un camarade.  Il dit que j'ai fait les gros titres du 

Hamburger Morgenpost.   

   J'avais prononcé un discours lors d'une réunion privée.  Après la clôture officiel-

le de la réunion par l'organisateur, j'ai accepté d'être photographié avec quelques 

camarades.  Devant un drapeau à croix gammée.  Cette photo a été publiée dans le 

journal quotidien. 
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   Je consulte un avocat.  Il avait été l'un des avocats de la défense au tristement 

célèbre tribunal de Nuremberg. 

   De toute façon, j'ai l'intention de quitter l'Allemagne bientôt.  Mais je veux ex-

ploiter cette opportunité.  Par conséquent, nous annonçons mon projet de faire un 

discours sur le thème "Pourquoi je ne reconnais pas mon ordre d'expulsion".  

Cette annonce comprend le lieu et l'heure.   

   Naturellement, nous savons que je ne serai pas en mesure de prononcer ce dis-

cours.  Par conséquent, je fais un enregistrement sur cassette.  Cet enregistrement 

sera diffusé lors de la réunion. 

   Lorsque j'arrive sur les lieux, je constate que j'avais plus de "main-d'œuvre" que 

la police.  Ils ne s'attendaient pas à ce que je me présente.   Mon plus grand garde 

du corps est plus grand que leur plus grand collègue.  Mon gars sourit comme s'il 

disait : "Je peux le tuer maintenant, patron ?"  Au lieu de m'arrêter, la police me 

demande de l'accompagner.  J'accepte.   

   Au poste de police, je leur montre mon billet d'avion.  Icelandic Airlines.  De 

Luxembourg à Chicago.  Départ le lendemain matin.  J'explique que j'ai déjà vér-

ifié toutes les options de voyage.  Le seul moyen pour moi de prendre ce vol est 

de partir de Hambourg en train dans 45 minutes.  La police m'escorte jusqu'à la 

gare de Hambourg.  Un policier monte dans le train avec moi.   Mais il descend 

du train lorsque celui-ci atteint la dernière gare de Hambourg.   À partir de là, je 

suis seul.  

   Des mois plus tard, de retour aux États-Unis, je lis un article dans le bulletin de 

la branche de Berlin-Ouest du parti communiste de Berlin-Est ( !) à ce sujet.  Il 

prétend à tort que je suis toujours en Allemagne. 

  

   La lessive est une complication, car je reste rarement assez longtemps au même 

endroit. Ma solution consiste à soudoyer les femmes de mes camarades avec du 

vin de Moselle ou du rhum de Flensburg.  

   Une fois, j'ai essayé de trop transporter.  Et j'ai cassé la charnière de ma valise. 

  

   Après avoir passé une nuit chez une camarade féminine très attirante, j'attends 

avec impatience la deuxième nuit.   

   Malheureusement, notre agent de sécurité pense qu'il est trop dangereux pour 

moi de passer plus d'une nuit au même endroit.   

   Naturellement, je suis très déçu ! 

  

   Une autre fois, je suis hébergé avec une camarade féminine plus âgée, mais 

toujours séduisante.  Elle sourit et m'assure qu'elle ne m'agressera pas.  

   Malheureusement, je ne peux pas répondre que cela ne me dérangerait pas. 
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   Le lendemain, nous rendons visite à une veuve de SS.  Elle me donne une mag-

nifique photographie en couleur d'Adolf Hitler.  Elle avait été découpée dans un 

journal allemand d'après-guerre ( !).  
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Extraits de presse 
  

Les louanges de nos amis nous encouragent.  Cependant, la reconnaissance 

de nos ennemis constitue une vérification encore plus convaincante de notre 

efficacité.  Elle est certes tout aussi sincère, mais moins biaisée en notre fa-

veur.  Et donc d'autant plus convaincante ! 

  

   "Mais les enquêteurs fédéraux allemands accusent depuis longtemps M. Lauck 

d'avoir été le cerveau d'une opération de contrebande qui a apporté des brochures, 

des bannières, des livres et des autocollants interdits au mouvement néonazi en 

Allemagne." 

   "La condamnation de jeudi met fin à une décennie de traque par les autorités 

allemandes de M. Lauck, qu'elles considèrent comme l'une des forces motrices de 

la résurgence de l'idéologie nazie en Allemagne après la chute du mur de Berlin 

en 1989.... 

   "Le journal de    M. Lauck, le NS Kampfruf, ou le Cri de guerre national-

socialiste, était lu par environ 10 000 Allemands, selon les procureurs... 

   Dans son mémoire, Fuehrer-Ex, M. Hasselbach dit de M. Lauck : "Il était la 

source de pratiquement toute la propagande néo-nazie collée sur les murs et les 

fenêtres de Berlin à Sao Paulo". 

  

   Lauck possédait une machine de propagande bien huilée, perfectionnée pen-

dant plus de 20 ans", a déclaré à la cour le juge Guenther Bertram, qui présidait le 

procès.  Il a installé un canon de propagande et l'a tiré sur l'Allemagne. " - The 

Washington Post, 23 août 1996 

  

   "La cour a considérablement restreint le matériel introduit dans l'affaire.  La 

plupart des tonnes de propagande que Lauck avait introduites clandestinement en 

Allemagne par des moyens conspiratoires pendant vingt ans tombaient sous le 

coup de la prescription... 

   "Néanmoins, Lauck est classé par les experts NS comme le néo-nazi le plus 

important au monde à l'heure actuelle." - Süddeutsche Zeitung, 23 août 1996   

  

   "Même si l'Américain avait écopé de cinq ans - compte tenu de son agitation, 

de son énergie criminelle, de son rôle dans le réseau international des néo-nazis, 

ce n'aurait pas été autant que ce que mérite une telle figure." - Der Tagesspiegel, 

23 août 1996  
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